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Vous travaillez, comme infirmier, dans une petite clinique où viennent tous les gens des 
environs, car il n'y en a pas d'autre. Un jour arrive la mère de votre voisine avec son petit-fils. 
Vous la connaissez assez bien parce que vous avez été invité à dîner chez eux plusieurs fois. 
L'enfant a 5 ans : il arrive dans un état second et présente plusieurs marques profondes sur le 
corps.  Vous regardez méticuleusement ses blessures et vous vous dites que cela ne peut être 
que des traces de coups. Vous demandez à la grand-mère ce qui est arrivé à son petit-fils. Elle 
vous dit que l'enfant est tombé dans les escaliers. Vous êtes très surpris car vous êtes sûr de 
votre diagnostic et n’arrivez pas à la croire. 
Vous aviez remarqué que cet enfant présentait souvent des ecchymoses (vous vivez dans la 
même cour) mais c’était toujours mis sur le compte de chutes ou de petits chocs liés à la 
maladresse. Vous avez du mal à imaginer que cela se soit passé dans le cadre familial mais la 
façon dont la grand-mère nie en évoquant des excuses peu crédibles vous renforce dans cette 
idée. 
Vous la prévenez que vous allez appeler quelqu'un d'externe, un travailleur social 
éventuellement, pour qu'il prenne l'enfant et l'éloigne de la violence familiale. La grand-mère se 
met à pleurer, elle vous demande de ne rien dire. Elle vous explique que c'est le père qui abattu 
l'enfant, mais qu'il n'est pas méchant ; il a cependant tendance à boire et ne se contrôle pas.  
Elle vous explique que si vous le dénoncez, il s'en prendra à sa fille et aussi à elle. Elle ne veut 
surtout pas que le problème soit divulgué car cela poserait plein de problèmes avec les 
voisins : tout se sait vite dans ce petit village et elle ne veut pas être rejetée par les autres. 
Vous savez que la violence domestique est assez répandue dans ce pays mais c’est un sujet 
complètement tabou ; vous l’aviez déjà évoqué avec le médecin de la clinique qui disait que, de 
peur des représailles, les femmes ne dénonçaient jamais leur mari. Vous réalisez aussi le risque 
personnel que vous prenez car vous partagez la même cour que cette famille… 

  

Que faites-vous ? Est-ce que vous dénoncez la situation ? 
 


